
* * t
* *



*****************************************
Premier Congrès

de la
Langue française an Canada

lf>12

( I! faut avoir souci de notre 
parlure, car noblesse oblige.» 

____  (LlTTRâ.)

< C’est notre doux parler qui noua conserve frères.»
(ZlDLER.)

p * ************ * i





***

ôu«L ju Qcongressiste

***

/V/





Premier Congrès
de la

Eangue française au Canada
Q U.K H K G

1012

e

Congressiste

« Il faut avoir souci de notre 
parlure, car noblesse oblige.s

(Littré.)

« C'est notre doux parler qui nous conserve frères.»
(Zidler.)





ii21



Section
Sous-

rai

« C’est pr 
français à la

****



PREMIER CONGRÈS

DK

LA LANGUE FRANÇAISE
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î
*
*
I
*
*
*
*
I
*
*
*
*
I

1° Les séances du Congrès auront lieu :
«) Les séances générales du soir (lundi, 

mardi, mercredi, vendredi et dimanche, 
à 8 heures du soir), dans la Salle des 
exercices militaires, Grande-Allée ;

b) Les séances générales de jour (mardi, à 
10 heures ; vendredi, à 10 et 2 heures ; 
et samedi, à 10 heures), dans la Salle 
des Promotions, à l’Université Laval, 
Remparts ;

c) Les séances des Sections d'étude, dans les 
salles indiquées ci-dessous :

Section scientifique :
Sous-section historique : Salle des cours litté­

raires, à l’Université Laval ;

« C’est presque une position sociale, de uos jours, de parler ï
français A la perfection. • (J. Novicow.) V

**********************^3;
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Sous-section juridique : Salle des cours de 
droit, à l’Université Laval ;

Sous-section philologique : Salle des cours de 
théologie, à l’Université Laval ;

Section pédagogique : Salle de l’Assemblée Légis­
lative, au Parlement ;

Section littéraire : Salle du Conseil Législatif, 
au Parlement ;

Section de la propagande :
Sous-section A (les associations) : Salle des Pro­

motions, à l’Université Laval ;
Sous-section B (la famille et les relations so­

ciales, la presse, etc.) : Salle de lecture, à 
l'Université Laval ;

Sous-section C (le commerce et l’industrie, les 
arts et les sciences) : Amphithéâtre, à l’Uni­
versité Laval.

2° Le Bureau du Congrès et les Bureaux des 
différentes sections se réuniront dans les salles de 
la Société du Parler français au Canada, à l’Uni­
versité Laval.

3° Le Secrétariat tiendra ses bureaux en perma­
nence, pendant le Congrès, à l’Université Laval, 
dans la salle d'entrée :

1er Bureau : Inscription des membres. Cais­
se. Cartes de légitimation.

2e Bureau : Imprimés divers. Guide. Mé­
daille-insigne des Congressistes.

« Il n’est pas de plus grande gloire que de combattre pour la 
langue de la patrie. » (Jean Dorât à J. du Bellay.)

************************



— 9 — 1 ? 
1 ?

3e Bureau : Séances. Fêtes et excursions. ' ^
Concert. Service d’ordre. $. ?

4e Bureau : Transports. Logements. In- ' ? 
formations générales. Clergé. *

*
* *

Congressistes se vend 
: 25 sous.

re de M. Alexandre Mor­

de délégué servira de 
Les Congressistes sont 

■s cartes et de les pré-

La médaille-insigne des Congressistes se vend 
au 2e Bureau du Secrétariat : 25 sous.

La carte de membre ou de délégué servira de 
billet d’entrée aux séances. Les Congressistes sont 
donc priés de conserver leurs cartes et de les pré­
senter à l’entrée desjialles.

« C’est un crime de lèse-majesté d’abandonner le langage

$de son pays, s (Ronsard.)

************************



PATRONAGE

| L'UNIVERSITÉ LAVAL
*
* *
* PRÉSIDENCE D’HONNEUR

Mgr L.-N. Bégin, Archevêque de Québec.
Mgr A. Langevin, O. M. I., Archevêque de Saint- 

Boniface.
Mgr P. Bruchési, Archevêque de Montréal.
Mgr C.-H. Gauthier, Archevêque d’Ottawa.
Le très honorable Sir Wilfrid Laurier, Chevalier 

Grand’Croix de l’Ordre de Saint Michel et de 
Saint Georges, membre du Conseil Privé d’Angle­
terre, ancien premier ministre du Canada.

L’honorable Sir François Langelier, docteur en 
droit, Chevalier de l’Ordre de Saint Michel et 
de Saint Georges, professeur à PVniversité Laval, 
lieutenant-gouverneur de la province de Québec.

L’honorable Sir Lomer Gouin, docteur en droit. 
Chevalier, Officier de la Légion d’honneur, pre­
mier ministre de la province de Québec.

L’honorable M. P. Landry, Chevalier Commandeur 
de l’Ordre du Saint Sépulcre, Chevalier de 
l’Ordre de Saint Grégoire le Grand, président du 
Sénat.

...« la plus délit able parlure »...
(Brünot-Latin.)

************************ **4
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Mgr L.-N. BÉGIN 
Archevêque de Québec
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Son Honneur le Maire de Québec, M. Napoléon 
Drouin.

M. le Recteur de l’Université Laval, M. l’abbé 
Amédée Gosselin.

VICE-PRÉSIDENCE D’HONNEUR

M. Aram-J. Pothier, gouverneur du Rhode- 
Island, États-Unis (Woonsocket, É.-U.).

L’honorable Sir A.-B. Routhier, Grand’Croix de 
l’Ordre de Saint Grégoire, docteur en droit, 
docteur ès lettres, membre de la Société Royale 
du Canada, juge de la Cour de Vice-Amirauté, 
ancien juge en chef de la Cour Supérieure de la 
province de Québec, professeur à l’Université 
Laval (Québec).

L’honorable M. J. Dubuc, juge en retraite (Win­
nipeg, Manitoba).

L’honorable M. J.-C. Rhéaume, ministre dans 
le gouvernement de l’Ontario (Windsor, Ontario).

L’honorable M. David-V. Landry, ministre dans 
le gouvernement du Nouveau-Brunswick (Monc­
ton, N.-B.).

L’honorable M. W.-F.-Alphonse Turteon, mi­
nistre dans le gouvernement de la Saskatchewan 
(Régina, Saskatchewan).

L’honorable M. A.-E. Arsenault, ministre dans le 
gouvernement de l’Ile-du-Prince-Édouard (Sum- 
merside, I.-P.-Ê.).

M. P.-E. Lessard, député à l’Assemblée législative 
de l’Alberta (Edmonton, Alberta).

< La langue e»t l'expression d’une civilisation.»
(Albert Dauïàt.)

************************
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M. Alcée Fortier, docteur ès lettres, Officier de 
l’Instruction publique, Chevalier de la Légion 
d'honneur, professeur à l’Université Tulane, 
président de l'Athénée Louisianais, président de 
la Société historique de la Louisiane (Nouvelle- 
Orléans, Louisiane, fi.-U.)

MEMBRES D'HONNEUR

Mgr A.-A. Blais, évêque de Rimouski.
Mgr J.-M. Émard, évêque de Valleyfield.
Mgr M.-T. Labrecque, évêque de Chicoutimi.
Mgr P. Larocque, évêque de Sherbrooke.
Mgr N.-Z. Lorrain, évêque de Pembroke.
Mgr F.-X. Cloutier, évêque des Trois-Rivières.
Mgr E. Legal, O.M.I., évêque de Saint-Albert.
Mgr J.-S.-H Bruneau, évêque de Nicolet.
Mgr J,-A. Archambeault, évêque de Juliette.
Mgr A.-X. Bernard, évêque de Saint-Hyacinthe.
Mgr A. Pascal, O.M.I., évêque de Prince-Albert.
Mgr Albert Guertin, évêque de Manchester, 

États-Unis.
Mgr O.-E. Mathieu, évêque de Régina.
Mgr E. Grouard, O.M.I., évêque d'Ibora, vicaire 

apostolique d’Athabaska.
Mgr C. Joussard, O.M.I., évêque d'Arcadiapolis, 

coadjuteur d’Athabaska.
Mgr G.-J.-E. Breynat, O.M.I., évêque d’Adra- 

myte, vicaire apostolique du Mackenzie.
Mgr Blanche, évêque de Sicca, vicaire apostoli­

que du Golfe Saint-Laurent.

« Je défendrai toujours la pureté de la langue française. » =
(Malherbe.) ♦

*************************
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Mgr E.-A. Latulippe, évêque de Catenne, vicaire 
apostolique du Témiscamingue.

Mgr O. Charlebois, O. M. I., évêque de Bérénice, 
vicaire apostolique du Keewatin.

Mgr T.-E. Hamel, P. A., vicaire général (Québec).
Mgr C.-A. Marois, P. A., vicaire général (Qué­

bec).
Mgr L.-A. Paquet, P. A., vicaire général (Qué­

bec).
Mgr J.-O. Routhier, P. A., vicaire général 

(Ottawa).
Mgr F.-A. Dugas, P. A., vicaire général (Saint- 

Boniface).
Mgr H. Baril, P. A., vicaire général (les Trois- 

Rivières).
Mgr I.-L. Guertin, vicaire général (Saint-Hya­

cinthe).
Mgr J.-A.-I. Douville, P. D., vicaire général 

(Nicolet).
Mgr Eugène Lapointe, vicaire général (Chicou­

timi).
Mgr Émile Roy, vicaire général (Montréal).
Mgr H.-O. Chalifoux, vicaire général (Sher­

brooke) .
Mgr N. Aubry, vicaire général (Valleyfield).
Mgr L.-J. Langis, vicaire général (Rimouski).
Mgr A. Beaudry, P. D., vicaire général (Joliette).
Mgr L.-N. Dugas, P. de S. S., vicaire général 

(Saint-Basile, N.-B.).
Mgr J.-B. Comeau, vicaire général (les Trois- 

Rivières).
« Tu ne dédaigneras pas les vieux mots français. »

(Ronsakd.)

***********************



Mgr J.-N. Blaquière, vicaire général (L’Êtang- 
du-Nord, Ues-de-la-Madeleine).

Mgr J. Hébert, vicaire général (Bouctouche, 
N.-B.).

T. R. Père A. Lacombe, O M. I., vicaire général 
(St-Albert).

T. R. Père H. Leduc, O. M I., vicaire général (St- 
Albert).

T. R. Père H. Lacoste, O. M. I., vicaire général 
(Prince-Albert).

Mgr C. Guay, P. A. (Lévis).
Mgr C.-P. Choquette, P. A. (Saint-Hyacinthe).
Mgr H. Têtu, P. de S. S. (Québec).
Mgr C.-O. Gagnon, P. de S. S. (Québec).
Mgr M. Bolduc, P. de S. S. (Rimouski).
MgrF.-X. Belley, P. de S. S. (Saint-Félicien).
Mgr F.-M. Richard, P. de S. S. (Rogersville, 

N.-B.).
Mgr T.-G. Rouleau, P. de S. S., Principal de 

l'École Normale Laval (Québec).
Mgr P.-H. Suzor, P. de S S. (Nieolet).
Mgr E.-C. Tanguay, C, g, (Sherbrooke).
MgrF.-X. Bossé. C. S- (Cedar Hall).
I/honorable M. F.-D. Monk, avocat, docteur en 

droit, Conseil du Roi, professeur à l’Université 
Laval, ministre dans le gouvernement du Canada 
(Montréal).

L’honorable M. L.-P. Pelletier, avocat, docteur 
en droit, Conseil du Roi, professeur à l’Univer-

• La langue est l’instrument d’ultime délivrance. »
(ZlDLBB.)

*
*
*
*
*
*
*
*
*
T
*
*
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site Laval, ministre dans le gouvernement du 
Canada (Québec).

L'honorable M. L.-P. Nan tel, avocat. Conseil du 
Roi, ministre dans le gouvernement du Canada 
(Montréal).

L'honorable M. P.-E. Blondin, notaire, vice-pré­
sident de la C" "ire des Communes du Canada.

L’honorable Sir Alexandre Lacoste, Chevalier, 
docteur en droit, membre du Conseil Privé du 
Canada, ancien Juge en chef de la " icc de 
Québec (Montréal).

L’honorable M. A.-R. Angers, docteur en droit, 
membre du Conseil Privé du Canada, ancien 
lieutenant-gouverneur de la province de Québec 
(Montréal).

L'honorable M. L.-O. Taillon, avocat, docteur en 
droit, Conseil du Roi, membre du Conseil Privé 
du Canada, ancien premier ministre de la pro­
vince de Québec (Montréal).

L'honorable M. Alphonse Desjardins, membre 
du Conseil Privé du Canada (Montréal).

L'honorable M. Raoul Dandurand, docteur en 
droit, sénateur, membre du Conseil Privé du 
Canada (Montréal)

L’honorable Sir L.-A. Jetté, docteur en droit, 
Chevalier Commandeur de l'Ordre de Saint 
Michel et de Saint Georges, Commandeur de 
la Légion d'honneur, professeur à l’Université 
Laval, ancien lieutenant-gouverneur de la pro­
vince de Québec (Québec).

« Le français est l'idiome international de l'Occident depuis 
‘ >cle. »le Xlle siècu (J. Novicow.)

^
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L’honorable Sir FRANÇOIS LANGE LI ER 
Lieutenant-Gouverneur de la provinee de Québec
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L’honorable M. Horace Archambeault, docteur 
en droit, membre du Conseil de l'Instruction 
publique de la province de Québec, juge en chef 
de la province de Québec (Montréal).

L’honorable M. C.-B. de Boucherville. Compa­
gnon de l’Ordre de Saint Michel et de Saint 
Georges, sénateur (Montréal).

L’honorable M. Pascal Poirier, Officier de la 
Légion d’honneur, membre de la Société Royale 
du Canada, sénateur (Shédiac, N.-B.).

L'honorable M. F.-L. Béique, avocat, docteur en 
droit, Conseil du Roi, sénateur (Montréal).

L'honorable M. H. Mcntplaisir, sénateur (les 
Trois-Rivières).

L’honorable M. J.-B.-R. Fiset, sénateur (Ri- 
mouski).

L’honorable M. Jules Tessier, sénateur (Québec).
L'honorable M. L.-O. David, membre de la Société 

Royale du Canada, sénateur (Montréal).
L’honorable M. P.-A. Choquette, avocat, Con­

seil du Roi, docteur en droit, sénateur (Québec).
L’honorable M. J. Sheyn, sénateur (Québec).
L’honorable M. L.-P. Brodeur, docteur en droit, 

juge de la Cour Suprême du Canada (Ottawa).
L’honorable M. A.-A.-C. Larivière, sénateur 

(Winnipeg).
L'honorable M. Benjamin Prince, sénateur 

(Battleford, Saskatchewan).
L’honorable M. F.-X. Lemieux, docteur en droit,

*
*
I

« Et nos mères nous ont bercés sur leurs genoux 
Aux vieux refrains dolents des ballades normandes. »

(Chapman.)

************************
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juge en chef suppléant de la Cour Supérieure
de la province de Québec (Québec). X

L’honorable M. Siméon Pagnuelo, docteur en 
droit, juge de la Cour Supérieure de la province * 
de Québec (Montréal).

L honorable M. J.-E. Prendergast, juge de la ï 
Cour du Banc du Roi du Manitoba (Saint- 
Boniface, Manitoba). *

L'honorable M. L.-A. Prudhomme, juge de la 
Cour de comté du Manitoba, membre de la X 
Société Royale du Canada (Saint-Boniface, ^ 
Manitoba).

L’honorable M. A. Constantineau,docteur en droit, 
juge de la Cour de comté de l’Ontario (Ottawa.)

L’honorable M. S. Blanchard, juge de la Cour 
de comté de l’Ile-du-Prince-Édouard (Charlot-

*
*

tetown, I.-P.-E.)
L’honorable Sir Rodolphe Forget, Chevalier,

député à la Chambre des Communes du Canada
(Montréal).

L’honorable M. Rodolphe Lemieux, avocat, Con-
**

seil du Roi, docteur en droit, membre de la 
Société Royale du Canada, professeur à l’Uni­
versité Laval, député à la Chambre des Com­
munes du Canada (Montréal).

L’honorable M. Henri Béland, député à la Cham­
bre des Communes du Canada (St-Joseph de 
Beauce).

M. Arthur Lachance, avocat, Conseil du Roi, 
député à la Chambre des Communes du Canada 
(Québec).

« Un grand commerçant, un grand industriel, cela ne lui
nuit nriü s’il o il» l’otirninlmn» u ( XI 1 TTuTer Uauu > v \

************************
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L’honorable M. L.-A. Taschereau, avocat, Con­
seil du Roi, docteur en droit, ministre dans le 
gouvernement de la province de Québec (Qué­
bec).

L'honorable M. J.-L. Décarie, ministre dans le 
gouvernement de la province de Québec (Mon­
tréal).

L’honorable M. J.-E. Caron, ministre dans le 
gouvernement de la province de Québec (Qué­
bec).

L'honorable M. Cyrille Delage, notaire, docteur 
en droit, membre du Conseil de l'Instruction 
publique de la province de Québec, président de 
l’Assemblée législative de la province de Québec 
(Québec).

L'honorable M. Adélard Turgeon, avocat. Con­
seil du Roi, Compagnon de l’Ordre de Saint 
Michel et de Saint Georges, docteur ès lettres, 
président du Conseil législatif de la province de 
Québec (Québec).

L’honorable M. Némèse Garneau, membre du 
Conseil législatif de la province de Québec 
(Québec).

L’honorable M. Ernest DeVarennes, notaire, 
membre du Conseil législatif de la province de 
Québec (Waterloo).

L'honorable M. E. Choquette, membre du Con­
seil législatif de la province de Québec (Québec).

M. J.-M. Tellier, avocat, Conseil du Roi, docteur 
en droit, membre du Conseil de l’Instruction

« La langue constitue le lien social le plus puissant qui relie 
entre eux les membres d’une communauté.»

(Albert Daüzat.)

************************
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publique de la province de Québec, député et 
chef de l’opposition à l'Assemblée législative de 
la province de Québec (Joliette).

M. Henri Bourassa, ancien député à l’Assemblée 
législative de la province de Québec (Montréal).

M. Armand Lavergne, avocat, député à l’Assem­
blée législative de la province de Québec (Qué­
bec).

M. J.-N. Francœur, avocat, député à l’Assem­
blée législative de la province de Québec (Québec).

L’honorable Sir Georges Garneau, Chevalier, 
professeur à l’Université Laval (Québec).

M. Pantaléon Pelletier, représentant de la pro­
vince de Québec à Londres.

L’honorable M. Jacques Bureau, avocat, Conseil 
du Roi, ancien ministre (Trois-Rivières).

M. le Vice-Recteur de l’Université Laval, à Mon­
tréal : M. le Chanoine G. Dauth.

M. le Recteur de l’Université d’Ottawa : R. P. 
A.-B. Roy, O. M. I.

M. le Supérieur du Séminaire de Nicolet : Mgr
J.-A.-I. Douville, P. D.

M.lle Supérieur du Collège de Sainte-Anne : M. 
l’abbé L. Dumais.

M. le Supérieur du Séminaire de Sainte-Thérèse : 
M. le Chanoine L.-A. Jasmin.

M. le Supérieur du Séminaire des Trois-Rivières : 
M. le Chanoine L. Arcand.

M. le Supérieur du Séminaire de Saint-Germain- 
de-Rimouski : M. le Chanoine Chs.-P. Côté.

I Parler français est le complément de toute éducation 
libérale, s (Ferdinand Brünot.)

************************
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M. le Supérieur du Séminaire de Chicoutimi : M.
l’abbé Alfred Tremblay.

M. le Supérieur du Séminaire de Sherbrooke : M. 
l’abbé A.-O. Gagnon.

M. le Supérieur du Collège de Lévis : M. l'abbé
Aug. Marcoux.

M. le Supérieur du Séminaire de Saint-Hyacinthe :
Mgr C.-P. Choquette, P. A.

M. le Supérieur du Collège de l’Assomption : M 
l’abbé V.-E. Pauzé.

M. le Supérieur du Collège de Joliette : Rév. P.
F.-M. Roberge, C. S. V.

M. le Supérieur du Collège de Saint-Laurent :
Rév. P. J.-E. Hébert, C. S. C.

M. le Supérieur du Collège Bourget : Rév. P.
A.-D. Richard, C. S. V.

M. le Supérieur du Séminaire et du Collège de 
Montréal : M. l’abbé Chs Lecoq, S. S.

M. le Supérieur du Collège de Valleyfield : M. 
l’abbé P.-A. Sabourin.

M. le Supérieur de l'Université du Collège de 
Saint-Joseph de Memramcook : Rév. P. B.
Lecavalier, C. S. C.

M. le Supérieur du Collège de Sainte-Anne de 
Church-Point : Rév. P. P. Chiasson, Eud.

M. le Supérieur du Collège du Sacré-Cœur de 
Caraquet : Rév. P. E. Travsrt, Eud.

R. P. Recteur du Collège Sainte-Marie : R. P. T. 
Filiatrault, S. J.

i II eat encor vainqueur sous le» couleur» anglaiie». »
(Chapman.)



V

Sir LOMER GOUIN 
Premier Ministre de la province de Québec

************************
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R. P. Recteur du Collège de Saint-Boniface : R. P.
J. Carrière, S. J

M. le Président de "Association eanadienne-fran- 
çaise d’éducation d’Ontario : M. B.-O. Bou- 
drault (Ottawa).

M. le Président de l’Assomption, société nationale 
des Acadiens : M. Buote, Tignish, I.-P.-Ê.

M. le Président de l'Assomption, société acadienne 
de secours mutuels : M. J.-W. Comeau (Co- 
meauville, N.-E.).

M. le Président de la Société Saint-Jean-Baptiste 
de Montréal : M. Thomas Gauthier.

M. le Président de la Société Saint-Jean-Baptiste 
de Québec : M. P.-H. Bédard.

M. le Président de la Société Saint-Jean-Baptiste 
de Saint-Sauveur de Québec : M. Jos. Gosselin.

M. le Président de l’Union Saint-Jean-Baptiste 
d’Amérique : M. H.-T. Ledoux (Nashua, 
N.-H.

M. le Président de l’Association canado-améri- 
caine : M. A.-A.-E. Brien (Manchester, Ê.-U.).

M. le Président général des Forestiers franco- 
américains : M. J.-H. Guillet (Lowell, Ê.-U.).

M. le Président de la Société Saint-Jean-Baptiste 
d’Ottawa : M. B.-O. Boudrault.

M. le Président de la Société Saint-Jean-Baptiste 
de Winnipeg : M. L.-F. Cardinal.

M. le Président de la Société Saint-Jean-Baptiste 
d’Edmonton ;

M. le Président de la Section française de la Société

* « Défendez votre mère contre ceux qui veulent faire ser-
T vante une demoiselle de bonne maison. » (Ronsard.)

************************
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îRoyale du Canada : L’hon. Sir A.-B. Routhier T 
(Québec). ^

M. le Président de l’Institut canadien de Québec : * 
M. Ferdinand Roy (Québec). V

M. le Président général des Artisans canadiens- T 
français : M. Ludger Gravel (Montréal). *

M. le Président général de l’Alliance Nationale : * 
M. L.-A. Lavallée (Montréal).

M. le Président de l’Union Saint-Joseph du Canada. ï 
M. le Président de l’Union Saint-Pierre : M. * 

Oscar Lavallée (Montréal). *
M. le Président général de la Fédération des Ligues V 

du Sacré-Cœur : M. J.-B. Prince (Montréal). Ÿ 
M le Président général de l’Assoeiation catholique ^ 

de la Jeunesse canadienne : M. G.-H. Baril ^ 
(Montréal). ♦

M. le Président général de l’Association catholique T 
de la Jeunesse franco-américaine : M. Louis
Perras (New-Bedford, Ê.-U.).

M. le Président du Conseil national des Métiers ijp 
et du Travail de Québec. : M. Alexandre J 
Grenier (Québec), $

*
*

défendent passionnément 
moral, qui représente des 
; de la race, de la petite 

(Albert Datjzat.)

« On compr. nd que les minorités défendent passionnément 
leur langue, qui est leur patrimoine moral, qui représente des 
traditions chères, qui est le symbole de la race, de la petite
patrie.s
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BUREAU DU CONGRÈS
*

PRÉSIDENT :

Mgr Paul-Eugène Roy, évêque d’Éleuthéropoiis, 
Auxiliaire de Québec, président de la Société du 
Parler français au Canada (Québec).

VICE-PRESIDENTS :

L’honorable M. N.-A. Belcourt, avocat, docteur 
en droit, Conseil du Roi, membre du Conseil 
Privé du Canada, sénateur (Ottawa).

L’honorable M. Thomas Chapais, Chevalier de 
la Légion d'honneur, docteur ès lettres, membre 
du Conseil Législatif de Québec, membre de la 
Société Royale du Canada, membre du Conseil 
de l’Instruction publique de la province de 
Québec, professeur à l’Université Laval (Qué­
bec).

L'honorable M. P.-A. Landry, docteur en droit, 
juge de la Cour Suprême du Nouveau-Bruns­
wick (Dorchester, N.-B.).

trésorier :

M. l’abbé S.-A. Lortie, docteur en théologie, maî- 
çjj tre ès arts, professeur à l’Université Laval, tréso-
X * Albion notre foi, la France notre cœur ! » (Crémazie.)

************************

t



— 27 —

rier de la Société du Parler français au Canada 
(Québec).

ASSISTANT-TRÉSORIER :

M. l’abbé Philéas F illion, maître ès arts, secré­
taire de l’Université Laval (Québec).

SECRÉTAIRE GÉNÉRAL !

M. Adjutor Rivard, avocat, Conseil du Roi, •jjp 
docteur ès lettres, membre de la Société Royale V 
du Canada, professeur à l'Université Laval, ^ 
secrétaire général de la Société du Parler français ^ 
au Canada (Québec).

SECRÉTAIRES-ADJOINTS :

M. l’abbé Élie Auclair, docteur en théologie
et en droit canonique, professeur à l’Université 
Laval, professeur à l’Ecole d’enseignement supé­
rieur des jeunes filles, secrétaire de la Rédaction 
de la Revue Canadienne (Montréal).

M. J.-E. Prince, avocat, Conseil du Roi, docteur 
en droit, professeur à l’Université Laval (Qué­
bec).

M. l’abbé Camille Roy, docteur en philosophie, 
licencié ès lettres de l’Université de Paris, mem­
bre de la Société Royale du Canada, professeur 
à l’Université Laval (Québec).

M. Amédée Denault, publiciste, chef du Secré­
tariat des Œuvres de l’Action Sociale Catholique 
(Québec).

« Qui tient la.langueltient la’clef4qui,*des_chatnes, délivre
un peuple. » (Mistral.)

*
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BUREAUX

DES

SECTIONS D’ÉTUDE
*

SECTION SCIENTIFIQUE

PRÉSIDENT !

L’honorable M. Pascal Poirier, Officier de la 
Légion d’honneur, membre de la Société Royale 
du Canada, sénateur (Shédiac, N.-IL).

VICE-PRÉSIDENTS :

(Sous-section IIistorique)

T M. Joseph-Edmond Roy, docteur ès lettres, 
^ Officier de l’Instruction publique, membre de la 
* Société Royale du Canada, professeur à l’Uni- 
V versité Laval, Archiviste du Canada (Ottawa).

(Sous-section juridique)

L’honorable M. A. Constantine au, docteur en 
droit, juge de la Cour de comté de l’Ontario 
(Ottawa).

« Élever notre vulgaire à l’égal et parangon des autres plus 
fameuses langues. » (J. pu Bellay.)

*
************************



Mgr PAUL-EUGÈNE ROY 
Évêque d’Eleuthéro polis, Auxiliaire de Québec
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(Sous-section philologique)

M. Alcée Fortier, docteur ès lettres, Officier de 
l’Instruction publique, Chevalier de la Légion 
d’honneur, professeur à l’Université Tulane, 
président de l’Athénée Louisianais, président de 
la Société historique de la Louisiane (Nouvelle- 
Orléans, Louisiane, E.-U.).

SECRÉTAIRES !

(.Sous-section historique)

M. l’abbé Thomas Nadeau, Lauréat de l’Uni­
versité de Lille, professeur au Collège de Lévis 
(Lévis).

(Sous-section juridique)

M. Oscar Hamel, notaire, licencié en droit (Qué­
bec).

(Sous-section philologique)

M. J.-E. Plamondon, notaire (Québec).

RAPPORTEURS :

(Sous-section historique)

M. l’abbé Antonio Huot, docteur en théologie et 
en philosophie (Pass-Christian, Mississipi, E.-U.).

« Pour parler français, il faut avoir dans l’âme un fonds 
de noblesse et de sincérité. » (Lotus Veuillot.)

************************



(Sous-section juridique)

M. J.-E. Prince, avocat, Conseil du Roi, docteur 
en droit, professeur d’économie politique à l’Uni­
versité Laval (Québec).

(Sous-section philologique)

M. l’abbé Émile Chartier, docteur en philosophie, ^ 
licencié ès lettres de l’Université de Paris, pro- * 
fesseur au Séminaire de Saint-Hyacinthe (Saint- 
Hyacinthe).

SECTION PÉDAGOGIQUE

PRÉSIDENT :

L’honorable M. P. Boucher de la Bruère, doc­
teur ès lettres, surintendant de l’Instruction 
publique dans la province de Québec (Québec).

VICE-PRÉSIDENTS !

M. l’abbé R. Labelle, S. S., directeur du Collège 
de Montréal (Montréal).

M. l’abbé J.-S. Corbeil, docteur en théologie, 
Principal de l’École Normale de Hull (Hull).

SECRÉTAIRE :

M. C.-J. Magnan, maître es arts, Inspecteur 
général des écoles de la province de Québec 
(Québec).

« Sur les bords du Saint-Laurent, notre langage n’a pas
plus dégénéré que notre caractère. » (Xavier Marmier.)

************************



*¥*
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RAPPORTEURS !

M. l’abbé P. Perrier, docteur en théologie et en 
droit canonique, professeur à l’Université Laval, 
visiteur des écoles de Montréal (Montréal).

M. l’abbé N. Degagné, maître ès arts, professeur 
au Séminaire de Chicoutimi (Chicoutimi).

SECTION LITTERAIRE

PRÉSIDENT :

L’honorable M. L.-A. Prudhomme, juge de la 
Cour de comté du Manitoba, membre de la So­
ciété Royale du Canada (Saint-Boniface).

VICE-PRÉSIDENTS :

M. Pamphile LeMay, docteur ès lettres, membre 
de la Société Royale du Canada (Lotbinière).

M. A.-D. DeCelles, docteur ès lettres, membre 
de la Société Royale du Canada, conservateur 
de la bibliothèque du Parlement du Canada 
(Ottawa).

SECRÉTAIRE ?

M. J.-B. Lagacé, professeur à l’Université Laval 
(Montréal).

« Les belles dames du Canada ne peuvent entendre un 
barbarisme sans rire. » (Pierre Kalm, en 1753.)

************************



RAPPORTEUR :

M. l’abbé Camille Roy, docteur en philosophie, 
licencié ès lettres de l’Université de Paris, membre 
de la Société Royale du Canada, professeur 
à l’Université Laval (Québec).

SECTION DE LA PROPAGANDE

PRÉSIDENT :

L'honorable M. Raoul Dandurand, docteur en 
droit, membre du Conseil Privé du Canada, 
sénateur (Montréal).

VICE-PRÉSIDENTS I

M. Eugène Rouillard, OfficierJd’Académie, vice- 
président de la Société du Parler français au 
Canada (Québec).

M. J.-Armand Bédard, médecin, docteur en 
médecine, président de la Société historique 
franco-américaine (Lynn, É.-TL).

SECRÉTAIRES :

M. Amédée Denault, publiciste, chef du Secréta­
riat des Œuvres de l’Action Sociale Catholique 
(Québec).

« La France est «iseï riche pour avoir deux littératurei. »
(VlLLEMAIN.)

************************
*
*



M. P.-G. Roy, docteur ès lettres, membre de la 
Société Royale du Canada (Lévis).

M. l'abbé Cyrille Gagnon, docteur en théologie, 
licencié en philosophie, professeur au Petit 
Séminaire de Québec (Québec).

RAPPORTEURS.

M. l'abbé Élie Auclair, docteur en théologie et en 
droit canonique, professeur à l'Université Laval 
(Montréal).

M. Adjutor Roy, notaire (Lévis).
M. Hector Bernier, avocat, licencié en droit 

(Québec)

*

« Faisons renaître et ressusciter les mots qui ont esté du 
pieça délaissés, rappelons-les, lesquels remis eu usage auront 
plus de grâce et île goust pour estre sortis de notre ancien 
estoc, s (Etienne Pasquier).

***********************



M. NAPOLÉON DROUIN
Maire de Québec

♦
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DU

PREMIER CONGRÈS DE LA LANGUE 
FRANÇAISE AU CANADA

*

ARTICLE I

OBJET

Le Premier Congrès de la Langue française au 
Canada se tiendra, suivant les dispositions prises 
par la Société du Parler français au Canada, à 
Québec, du lundi, 24 juin, au dimanche, 30 juin 
1912.

L’objet du Congrès est l’examen des questions 
que soulèvent la défense, la culture et le développe­
ment de la langue et de la littérature françaises au 
Canada.

I

PRÉPARATION DU CONGRÈS

ARTICLE 2

COMITÉ ORGANISATEUR

Le Congrès est organisé, préparé et convoqué 
par les soins d’un Comité organisateur, établi, le 14

« Les anciens mots français, mêlés aux mots saxons, 
Sonnent partout sans fin la victoire normande. »

(ZlDLEB.)

************************



février 1911, par la Société du Parler français au T 
Canada. $

ARTICLE 3

RÉUNIONS

Le Comité organisateur général se réunit au 
siège social de la Société du Parler français au 
Canada, à l’Université Laval, à Québec, chaque fois 
qu’il est convoqué par ordre du Bureau.

La convocation se fait par avis écrit mis à la 
poste, à l’adresse de chaque membre, deux jours 
avant la réunion.

ARTICLE 4

BUREAU

Le Bureau du Comité organisateur se compose 
des officiers suivants élus par le Comité parmi ses 
membres : un président, trois vice-présidents, un 
trésorier, un assistant-trésorier, un secrétaire géné­
ral, et quatre secrétaires adjoints.

ARTICLE 5

TRAVAIL D ORGANISATION

Le Comité organisateur général, le Bureau de 
ce Comité, et des Commissions et Comités régio­
naux se partagent le travail d’organisation du Con­
grès :

« L’évolution de la langue présente en raccourci l’histoire 
de la nation. » (Albert Dauzat.)

***********************'
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Comité général

a) Le Comité général règle ce qui concerne l'ot • 
ganisation générale du Congrès ; il élit ses officiers, 
statue sur le règlement et sur le programme des 
travaux, des séances et des fêtes, et forme les 
bureaux des différentes sections du Congrès.

Bureau

b) Le Bureau reçoit les demandes d’inscription 
et airête la liste des membres du Congrès ; il cons­
titue les commissions organisatrices et les comités 
régionaux qu’il juge utile d’établir, définit leurs 
attributions, dirige leurs travaux et reçoit leurs rap­
ports ; il prend les mesures d’exécution utiles à la 
îéalisation du programme et au fonctionnement du 
Congrès, assigne à chacun sa part de travail, s’as­
sure les concours et la collaboration utiles, décide de 
l'admission des rapports, études, mémoires et com­
muniqués, arrête et ordonnance les dépenses et 
règle tout le détail de l’organisation. Dans l’exer­
cice de ces pouvoirs, il représente le Comité général.

Commission d'initiative

c) Une Commission d'initiative, composée du 
* président, du trésorier et des secrétaires du Comité

i
 général, est chargée d’étudier et de suggérer les 

mesures à prendre et les projets à réaliser pour l’or­
ganisation du Congrès. Dans les cas d'urgence et

«En toutes matières, langue, religion, propriété ou person­
ne, les sujets britanniques possèdent des droits égaux.»

(Sir John A. McDonald.)

************************



pour les affaires de moindre importance, ou lorsque 
le Bureau complet ne peut pas facilement se réunir, 
la Commission d’initiative a les pouvoirs du Bureau, 
qu’elle représente.

Commissions organisatrices

d) Les Commissions organisatrices remplissent 
les missions que le Bureau leur confie : propagande 
et publicité, questions de finances, moyens de trans­
port et de logement, ordonnance des séances et des 
fêtes, réception des congressistes et des invités, etc.

Comités régionaux

e) Les Comités régionaux, établis par le Bureau 
dans différents centres du Canada et des États- 
Unis, organisent, chacun dans la région qui lui est 
assignée, le recrutement des membres, la perception 
des cotisations, et la réalisation du programme.

II

CONSTITUTION DU CONGRÈS

ARTICLE 6

COMPOSITION

Sont invités à participer au Congrès et peuvent 
y être admis les Canadiens français et les Acadiens, 
ainsi que les administrations, institutions, sociétés,

«La langue doit être considérée comme un des privilèges les 
plus sacrés d'un peuple.» (Lanoevin.) Y

T************************



. associations et corporations canadiennes-françaises 
* et acadiennes, qui déclarent y adhérer et payent la 
çj? cotisation fixée.
* Les adhésions doivent être agréées par le Bureau.
*

ARTICLE 7

CLASSES DE MEMBRES

Le Bureau décerne le titre de membre donateur 
à ceux qui, pour contribuer au succès du Congrès, 
versent une cotisation de $25.00 ou plus, et le titre 
de membre bienfaiteur à ceux qui payent une cotisa­
tion de $5.00 au moins.

Outre ces deux classes, le Congrès comprend 
des membres titulaires, qui paient une cotisation de 
$2.00, et des membres adhérents, qui payent une 
cotisation de $0.50.

Les administrations, institutions, sociétés, asso­
ciations et corporations ne sont admises à s’inscrire 
que comme membres donateurs ou bienfaiteurs : 
cette inscription donne à chacune d'elles le droit de 
recevoir un exemplaire du compte rendu des actes 
du Congrès et de se faire représenter à la réunion 
par deux délégués, qui ont, en séance, les mêmes 
droits que les membres titulaires.

Les membres donateurs, bienfaiteurs et titu­
laires peuvent être choisis comme officiers du Con­
grès et de ses sections, présenter des travaux et 
prendre part aux délibérations ; chacun d’eux recè­

le Jamais nous n’abdiquerons les droits qui nous sont garan­
tis par les traités, les lois et la constitution.» (Mercier.)

************************
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vra gratuitement un exemplaire du compte rendu 
des actes du Congrès.

Les membres adhérents ont le droit d’assister 
aux séances du Congrès et de ses sections. Toute 
fois, si par suite de l’affluence des membres, les 
locaux devenaient insuffisants, les membres adhé­
rents ne pourraient avoir accès à toutes les séances.

ARTICLE 8

ADHERENTS ETRANGERS

Les personnes et les sociétés étrangères peuvent 
adhérer au Congrès et avoir droit au compte rendu, 
en payent une somme de $4.00 (20 francs) pour les 
individus, et de $7.00 (35 francs) pour les associa 
lions.

ARTICLE 9

AUDITEURS ET ZELATEURS

Le Bureau du Congrès peut admettre, aux 
conditions qu’il juge convenable d’imposer, des 
auditeurs aux séances du Congrès.

Le Bureau peut aussi décerner le titre de zéla­
teur à toute personne qui contribue au succès du 
Congrès

«Toutes tribus dan» l'État ont des droits égaux, et chacune 
a le droit inviolable de conserver sa langue et sa nationalité.»

(Mills.)



ARTICLE 10

— 43 — *
*
*

CARTES DE MEMBRES X
*

Sur versement de la cotisation entre les mains * 
du trésorier, chaque membre ou délégué reçoit une 
carte valant quittance, et qui sert de billet d’entrée 
aux séances. Cette carte est strictement person­
nelle.

III

DIRECTION DU CONGRÈS
ARTICLE 11

BUREAU

Le Bureau du Comité organisateur constitue 
le Bureau du Congrès. Il dirige les travaux et les 
délibérations, et statue sur tout incident non prévu. 
Il peut modifier le programme et le règlement, à 
charge de faire connaître en temps utile les modifi­
cations aux membres du Congrès.

Les Bureaux des sections prennent, sous la 
direction du Bureau du Congrès, les mesures utiles 
à la réalisation de leurs programmes.

IV

ORDRE INTÉRIEUR

ARTICLE 12

SECTIONS

Le Congrès comprend quatre sections :
1° Une section scientifique ;
«Nous savons quels sont nos droits, et quand vient le temps

de les affirmer, nous les affirmons.s (Lanoivin.)

***********************
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2° Une section pédagogique ;
3° Une section littéraire ;
4° Une section de la propagande.
Chaque section s'occupe, sous la direction de 

son Bureau et suivant l’ordre du jour réglé par lui, 
de l’étude des questions qui lui sont soumises par 
le programme. Elle formule les vœux qui décou­
lent de ses délibérations.

Les secrétaires de sections sont chargés des 
comptes rendus des séances, qu’ils doivent remettre 
au secrétaire général du Congrès.

Les rapporteurs sont chargés de faire rapport 
au Congrès sur les délibérations et les travaux des 
sections, et de présenter les propositions et les vœux 
qu’elles ont formulés. Leurs rapports doivent être 
remis au secrétaire général du Congrès, avec les 
manuscrits des travaux présentés et des discours 
prononcés dans les sections.

ARTICLE 13

TRAVAUX ET DISCUSSIONS

Aucun travail ne peut être présenté, ni aucune 
proposition faite au Congrès, soit dans les sections, 
soit en séance générale, si l’auteur n’en a commu­
niqué au Comité organisateur le manuscrit, ou au 
moins un résumé et les conclusions, avant le 1er mai 
1912.

«Tant qu’un peuple n’est envahi que dans son territoire, il 
n’est que vaincu ; mais s’il se laisse envahir dans sa langue, il 
est fini, s (De Bonald.)

************************
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Toute discussions ne concernant pas l’objet des *

débats, tels qu'arrêtés par le programme, est inter­
dite.

La durée de chaque discours, lecture ou com­
munication, tant en séance générale que dans les 
sections, est limitée à 15 minutes, à moins que l’as­
semblée n’en décide autrement. Les rapporteurs 
ne sont pas soumis à cette règle.

ARTICLE 14

VŒUX

Les vœux formulés par les sections sont soumis 
à la ratification du Congrès en assemblée générale.

*
*V

ACTES DU CONGRÈS

ARTICLE 15

COMPTES RENDUS

Afin d’assurer l’exactitude des comptes rendus, 
les membres qui auront présenté des travaux ou 
pris la parole dans une séance de section ou dans 
une séance générale du Congrès, devront remettre 
aux rapporteurs ou au secrétaire général, suivant 
le cas, dans les vingt-quatre heures suivantes, soit 
le manuscrit du mémoire dont ils auront donné

« Apprends avec fierté ta langue maternelle. »
(V. de Lapbade.) *************************
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lecture ou du discours qu'ils auront prononcé, soit 
un résumé écrit de leur communication.

Dans le cas où ces notes ne seraient pas ainsi 
fournies, le texte rédigé par les secrétaires en tien­
dra lieu, ou le titre seul du travail sera mentionné.

Le Bureau du Congrès ou le comité qui sera 
chargé de la publication des comptes rendus aura le 
droit de déterminer quels travaux, discours, mémoi­
res ou communications y seront imprimés, et d’en 
fixer l’étendue.

ARTICLE 16

RÉALISATION DES VŒUX
t

Le Congrès devra prendre les dispositions néces­
saires pour assurer la continuation de son oeuvre, la 
réalisation de ses vœux, et la publication des comp­
tes rendus.

*

« I.a langue est le lien le plus énergique de la culture com­
mune d'un peuple.» (Bluntschli.)

*************************



;é, soit

b mil titmuni

* ainsi 
i tien- 
ionné. 
i sera 
ura le 
lémoi- 
; d’en

éces- 
•e, la 
>mp-

>m-
)

*
MOMUMENT DE CHAMPLAIN



*

PROGRAMME GÉNÉRAL 

*

(Avant le Congrès)

DIMANCHE, 23 JUIN, ET LUNDI, 24 JUIN

Célébration de la Fête nationale des Canadiens
français, organisée par la Société Saint-Jean- 
Uaptiste de Saint-Sauveur de Québec : Messe, 
Cortège de suint Jean-Baptiste, Banquet, Jeux et 
Divertissements, etc.—Programme spécial.

(Le Congrès)

lundi, 24 JUIN

2 heures.—Ouverture, à l’Université Laval, des 
bureaux du Secrétariat : inscription des Congres­
sistes, légitimation des cartes de délégués, distri­
bution des imprimés et des insignes, etc.

S heures du soir.—Séance d'ouverture du Congrès, 
à la Salle des exercices militaires. (Voir p. 51.)

mardi, 25 JUIN

10 heures.—1ère Séance générale du Congrès, à la 
Si lie des Promotions, à l’Université Laval. (Voir 
P • 52 )

« Nous parlons latin. » (Gaston Paris.)

***********************
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S heures.—Séances des Sections.
8 heures du soir.—2e Séance générale du Congrès, 

organisée par les Sections littéraire et pédagogique 
réunies, à la Salle des exercices militaires. (Voir 
p. 54.)

MERCREDI, 2(1 JUIN

Le matin.—Excursion (par souscriptions) k 
Saint-Joachim. (Voir p. 88.)

Après-midi.—Retour à Québec.
8 heures du soir.—3e Séance générale du Congrès, 

organisée par la Section scientifique, à la Salle des 
exercices militaires. (Voir p. 55.)

jeudi, 27 JUIN

10 heures.—Séances des Sections. (Voir p. 63.) 
2 heures.—Séances des 8$^ ions. (Voir p. 63.) 
8 heures du soir.—Grand concert, organisé par 

la Société Symphonique de Québec, à la Salle des 
exercires militaires. (Voir p. 90.)

VENDREDI, 28 JUIN

10 heures.—4e Séance générale du Congrès, à la 
Salle des Promotions, à l'Université Laval. (Voir 
p. 56.)

2 heures.—5e Séance générale du Congrès, à la 
Salle des Promotions, à l’Université Laval. (Voir 
p. 59.)

8 heures du soir.—6e Séance générale du Congrès, 
organisée par la Section de la propagande, à la 
Salle des exercices militaires. (Voir p. 60.)

« Il faut enseigner, en puriste, le français classique. »
(Albkrt Dauzat.)

************************
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SAMEDI, 29 JUIN

10 heures.—7e Séance générale du Congrès, à la 
Salle des Promotions, à l’Université Laval. (Voir 
p. 61.)

1 heure.—Déjeuner (par souscriptions), au Châ­
teau-Frontenac. (Voir p. 91.)

Le soir.—Feux de la Saint-Jean. Concerts en 
plein air. Assemblées populaires.

DIMANCHE, 30 JUIN

10 heures.—Messe solennelle, à la Basilique. 
(Voir p. 92.)

Aprh-midi.—Manifestation populaire aux monu­
ments de Laval, di r'hamplain, de Montcalm et 
des Braves, organisi ' 'jar l’Association catholique 
de la Jeunesse cana lenne-française avec le con­
cours des Zouaves canadiens, des Gardes indé­
pendantes, et des Sociétés nationales. (Voir p. 93.)

S heures du soir.—Séance de clôture dû Congrès, 
à la Salle des exercices militaires. (Voir p. 62.)

10 heures du soir.—Feu d’artifice, sur les murs, en 
face du Parlement.

Excursion au Saguenay. Départ à 10 heures 
du matin, le lundi, 1er juillet. (Par souscriptions.) 
(Voir p. 94.)

(Après le Congrès)

« Certes, de nos voisins l’alliance m’enchante. 
Mais leur langue, à vrai dire, est trop envahissante. »

(VlENNET.)



PROGRAMME DES SÉANCES GÉNÉ­
RALES DU CONGRÈS

SÉANCE D’OUVERTURE
*

Salle de» exercices militaires

LE LUNDI, 24 JUIN, À 8 HEURES DU SOIR

Président : Mgr P.-E. Roy
1° Mgr P.-E. Roy, président :—Allocution.—Ou- ^ 

verture du Congrès. *
2° L’hon. M. P. Landry :—Présentation des hom- V 

mages des Congressistes à Son Altesse Royale V 
le Duc de Connaught, Gouverneur général du ï 
Canada.

3° Son Altesse Royale le duc de Connaught: (1)
—Allocution.

4° Mgr L.-N. Bégin :—Présentation des hommages 
des Congressistes à Son Excellence le Délégué 
apostolique.

5° Mgr Stagni, Délégué apostolique :—Allocution.
6° M. C.-E. Bonin, premier secrétaire d’ambas­

sade chargé du Consulat général de France 
au Canada : — Allocution.

7° L’hon. Sir Lomer Gouin :—Bienvenue de la 
province de Québec aux Congressistes.

8° Mgr A. Langevin :—Le Salut à Québec, réponse 
des Congressistes.

(1) Son Altesse assistera à cette séance et répondra à 
l'adresse qui lui sera présentée, à moins que quelque circons­
tance imprévue ne la force à changer son programme.

« L’anglicisme, voilà l'ennemi ! » (J.-P. Tardivel.)

***********************
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1ère SÉANCE GÉNÉRALE

*

Salle des Promotions

LE MARDI, 25 JUIN, À 10 HEURES DU MATIN 

Président : Mgr P.-E. Roy

1° L’hon. M. J. Dubuc :—Adresse à Son Honneur 
le Lieutenant-Gouverneur de la province de 
Québec.

2° L’hon. Sir François Langelier, Lieutenant- 
Gouverneur :—Allocution.

3° L’hon. M. J.-O. Rhéaume :—Adresse à la Ville 
de Québec.

4° M. N. Drouin, maire de Québec :—Allocution.

5° L’hon. M. P.-A. Landry :—Adresse à l'Uni­
versité Laval.

0° M. l’abbé Amé dée Gosselin, recteur de l’Uni­
versité Laval :—Allocution.

7° Dépêche au Pape.

8° Dépêche au Roi.

9° M. l'abbé T. Quinn :—Une voix de l'Irlande.

« Mon Dieu, j’ai parlé avec la voix que vous m'avez donnée ;

i"ai écrit avec les mots que vous avez enseignés à ma mère et 
mon père qui me les ont transmis. » (Francis Jammes.)

************************
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2e SÉANCE GÉNÉRALE

Organisée par les Sections littéraire et pédagogique

*

Salle des exercices militaires 

LE MARDI, 25 JUIN, À 8 HEURES DU SOIR

Présidents : L’hon M. L.-A. Prudhomme 
L'hon. M. P. B. de la Bruère

1° L’hon. M. L.-A. Prudhomme, président de la 
Section littéraire :—Allocution.

2° L’hon. M. P.-B. de la Bruère, président de 
la Section pédagogique :—Allocution.

3° L’hon. Sir A.-B. Routhier :—Adresse à l’Aca­
démie française.

4° M. Étienne Lamy, de l’Académie française :— 
Discours.

5° M. l’abbé L.-A. Groulx :—Les traditions des 
lettres françaises au Canada.

6° M. Gustave Zidler :—Poème : Pour la plus 
grande gloire du parler f rançais.—Vers le Passé.

« La langue française a attaché une probité à son génie. »
(Rivabol.)

************************
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3e SÉANCE GÉNÉRALE

Organisée par la Section scientifique

Salle des exercices militaires 

LE MERCREDI, 20 JUIN, À 8 HEURES DU SOIR

Président : L’hon. M. Pascal Poirier

1° L’hon. M. Pascal Poirier, président de la 
Section scientifique :—Allocution.

2° M. Aram-J. Pothier :—La situation économique 
et politique des Canadiens français aux États- 
Unis.

3° M. W. Chapman :—Poème : Les Martyrs 
du Long-Saut.

4° L’hon. M. N.-A. Belcourt :—De l'exercice des 
droits reconnus à la langue française au Canada.

5° M. Alcée Fortier :—La I^ouisiane française.

6° M. l’abbé P.-C. Gauthier:—Le miracle acadien.

« En face de l’anglais, le latin est un chien de garde qu’il 
faut soigner, nourrir et caresser. » (Remy de Goürmont.)

***********************t (
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4e SÉANCE GÉNÉRALE

Salle de* Promotions

LE VENDREDI, 28 JUIN, A 10 HEURES DU MATIN

Président : Mgr P.-E. Roy

1° Mgr L.-A. Paquet:—L'Église catholique et le 
problème des langues nationales.

2° Réception des Rapports des Sections d’étude 
et adoption des Vœux.

a) Section scientifique :
Sous-section historique : Rapporteur, M. l'ab­

bé A. Huot.

Sous-section juridique : Rapporteur, M. J.-E. 
Prince.

Sous-section philologique : Rapporteur, M. 
l’abbé E. Chartier.

b) Section pédagogique :
Enseignement primaire : Rapporteur, M. 

l’abbé P. Perrier.
Enseignement secondaire : Rapporteur, M. 

l’abbé N. Degagné.

« Un des plus précieux éléments de notre richesse nationale, 
c’est la langue française. » (Louis Fréchette.)

:***********************



c) Section littéraire : 
Roy.

Rapporteur, M. l’abbé C.

d) Section de la 
Sous-scction 

Auclair.

propagande :
A : Rapporteur, M. l’abbé E.

Sous-section B 
Roy.

Sous-section
Bernier.

Rapporteur, M. Adjutor

C : Rapporteur, M. Hector

« L’idiome que parlent lea Acadiena eat une dea branches 
lea plua fécondes et lea mieux conservées de la langue d’oTl. a

(Pascal Poirier.)
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5e SEANCE GÉNÉRALE

Salic des Promotions

LE VENDREDI, 28 JUIN, A 2 HEURES

Président : Mgr P.-E. Roy

1 M. Adolphe Poisson :—Poème : L'hccatombe.

2° M. l’abbé Camille Roy :—La Société du Parler 
français au Canada et son 'premier concours
littéraire.

3 Examen des rapports et adoption des vœux. 
Continuation de la séance du matin.

« On parle ici parfaitement bien, sans mauvais accent. » 
(De la PothERIE, EN 1753.)
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6e SÉANCE GÉNÉRALE

Organisée par la Section de Propagande

Salle des exercices militaires

LE VENDREDI, 28 JUIN, À 8 HEURES DU SOIR

Président : L’hon. M. R. Dandurand

1° L’hon. M. R. Dandurand, président de la 
Section de la propagande :—Allocution.

2° Mgr P. Bruchési :—Discours.

3° L’hon. M. H.-T. Le doux :—La mission de la 
langue française aux États-Unis.

4° M. Henri Bourassa :—La langue française et 
l'avenir de notre race.

« Au Canada, l'on garde, dans l’usage de notre langue, 
cette sorte d'atticisme du grand siècle. »

(Xavier Màrmibb.)

************************



7e SÉANCE GÉNÉRALE

Salle des Promotions

LE SAMEDI, 29 JUIN, À 10 HEURES DU MATIN

Président : Mgr P.-E. Roy

Continuation de la séance de vendredi : examen 
des rapports et adoption des voeux.—Délibérations 
sur questions spéciales.—Rapports des Comités.

i Sûre, sociale, raisonnable, ce n'est plus la langue Iran 
taise, c’est la langue humaine, * (Rivabol.)
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SÉANCE DE CLOTURE

*

Salle des exercices militaires

LE DIMANCHE, 30 JUIN, À 8 HEURES DU SOIR

Président : Mgr P.-E. Roy

1° Mgr P.-E. Roy, président :—L’œuvre du Con­
grès.

2° M. l’abbé Thellier de Poncheville :—La 
langue française et l'apostolat catholique.

3° M. Gustave Zidler :—Poème : Pour la plus 
grande gloire du Parler français.— Vers l’avenir.

4° L’hon. M. Thomas Ch avais :—La langue, gar­
dienne de la foi, des traditions, de la nationalité.

*

« Sauf quelques provincialismes, quelques expressions 
vieillies, mais charmantes, le français des Canadiens ressemble 
plus au meilleur français de France que la langue Yankee ne 
ressemble à l’anglais. » (P.-J.-O, Chauveau.)

***********************



PROGRAMME
DES SÉANCES DES SECTIONS
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MÉMOIRES ET RAPPORTEURS 

I

SECTION SCIENTIFIQUE

*
MARDI, 25 JUIN, À 2 HEURES----JEUDI, 27 JUIN, À

10 HEURES ET 2 HEURES.

o) Sous-section historique:

(Salle des Cours littéraires, Université Laval)

Président : M. J.-E. Roy 
Secrétaire : M. l’abbé Thomas Nadeau 

Rapporteur : M. l'abbé Antonio Huot

1° Origine des premiers colons canadiens-fran- 
çais. M. l’abbé S.-A. Lortie, Québec.

2° Degré d'instruction et parler des premiers 
colons canadiens-françuis. M. Adjutor Rivard, 
Québec.

» Pour retrouver vivantes dans la langue les traditions 
du grand siècle, il faut aller au Canada, s (J.-J. Amvkhk.)

V************************
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3° Origine des premiers colons acadiens. M. 
Placide Gaudet, Ottawa.

4° Influence des dialectes français sur le parler 
franco-canadien. M. Adjutor Rivard, Québec.

5° Influence de l’origine des premiers colons 
acadiens sur la langue française en Acadie. M. 
James Geddes, jr., Boston.

6° La dualité du langage en Acadie. M. l’abbé 
Stanislas Doucet. Grande-Anse, N.-B.

7° L’enseignement du français en Nouvelle- 
France, de la fondation de la colonie jusqu'à la 
cession du pays à l’Angleterre. M. l'abbé Amédée 
Gosselin, Québec.

8° L'enseignement du français au Canada sous 
la domination anglaise. M. l'abbé Amédée Gos­
selin, Québec.

9° L’enseignement du français en Acadie, de la 
fondation de la colonie jusqu’à la cession du pays 
à l’Angleterre. Rév. P. P. Chiasson, Church- 
Point, N.-É.

10° Histoire externe de la langue française au 
Canada. M. J.-E. Prince, Québec.

11° Histoire externe de la langue française en 
Acadie. Rév. P. J.-E. Mondou, C. S. C., Mem- 
ramcook, N.-B.

12° Histoire externe de la langue française chez 
les Canadiens français des États-Unis. Rév. P. V. 
Charland, O. P., Fall-River, Ê.-U.

« Noua ne sommes pas tellement riches que nous puissions 
refuser la vieille monnaie frappée au bon coin. •

(Oscar Dükn.)
*************************
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13° Histoire externe et domaine actuel de la 
langue f'ançaise en Louisiane. M. Alcée For­
tier, Nouvelle-Orléans, Louisiane, Ê.-U.

14° Apôtres et défenseurs de la langue française 
au Canada. M. Armand Lavergne, Québec.

15° Apôtres et défenseurs de la langue française 
dans l’Ontario. Rév. P. Raymond-M. Rouleau, 
O. P., Ottawa.

16° Apôtres et défenseurs de la langue française 
dans l'Ouest canadien. M. l’abbé Denys Lamy, 
Saint-Boniface, Man.

17° Apôtres et défenseurs de la langue française 
en Acadie. Rév. P. M. Dagnaijd, Eud., Lévis.

18° Apôtres et défenseurs de la langue française 
chez les Canadiens des États-Unis. M. J-.Ad. 
Caron, Woonsocket, Ê.-U.

19° Apôtres et défenseurs de la langue française 
et lutte contre l’anglicisme en Louisiane. M. Bus- 
sière Rouen, Nouvelle-Orléans, É.-li.

20° La situation économique des Canadiens 
français de l’Ontario. M. Errol Bouchette, 
Ottawa.

21° De la nécessité de développer les groupes 
de langue française dans l’Ouest canadien pour 
le maintien et l’équilibre de la confédération. 
L’hon. M. J.-E.-P. Prenderoast, Winnipeg, 
Manitoba.

« Pour moi, je me suis imposé un devoir, je me suie assigné 
une tâche : c'est de défendre, toujours, partout, contre tous, 
la langue de mon pays, la langue de ma mère patrie, s

(Napoléon Lkukndrk.)

***********************
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22° Domaine actuel du français au Canada, 
et spécialement dans la province de Québec. T. R. P. 
Alexis, O. M. C., Ottawa.

23° Domaine actuel du français dans l’Ontario. 
Rév. P. G. Lebel, S. J., Sudbury, Ontario.

24° Domaine actuel du français dans le Mani­
toba. M. l’abbé Dents Lamy, Saint-Boniface, 
Man.

25° Domaine actuel du français dans la Saskat­
chewan. Rév. P. A.-F. Auclair, O. M. I., Lac- 
au-Canard, Sask.

26° Domaine actuel du français dans l’Alberta.
M. l’abbé J.-A. Ouellette, Edmonton, Alberta. 

27° Domaine actuel du français dans le Nouveau-
Brunswick. M. l'abbé Th. Albert, Shippegan,
N. -B.

28° Domaine actuel du français dans la Nouvelle- 
Écosse. M. A.-A. Leblanc, Arichat, Cap-Bre­
ton, N.-Ê.

29° Domaine actuel du français dans l’Ile-du- 
Prince-Edouard. M. Henri Blanchard, Collège 
Saint-Dunstan, Charlottetown, I.-P.-E.

30° Domaine actuel du français dans l'Est des 
États-Unis. M. J.-A. Favreau, Boston, E.-U.

31° Domaine actuel du français dans l’ouest 
des États-Unis. M. l’abbé A.-D. Granger, Kan­
kakee, et M. l’abbé Poissant, St-Georges, Rlinois, 
Ê.-U.

« La langue est l’âme d’une nation. »
(J.-P. Tahdivbl.)

***********************
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32° La langue française et l'immigration dans 
l’Ouest du Canada. M. Joseph Bernier, Saint- 
Boniface, Man.

33° Les Métis français dans l’Ouest canadien. 
M. Roger Goulet, Saint-Boniface.

34° Français de France au Manitoba. M. 
Henri de Moissac, Saint-Boniface.

35° Belges de langue française dans l’Ouest cana­
dien. M. Louis Hacault, Saint-Boniface.

b) Sous-section juridique .

(Salle des Cours de droit, Université Laval)

Président : L’hon. M. A. Constantineau 
Secrétaire : M. Oscar Hamel 

Rapporteur : M. J.-E. Prince

1 ° Situation juridique du français au Canada, 
spécialement dans la province de Québec. M. 
J.-E. Prince, Québec.

2° Situation juridique du français au Canada» 
spécialement dans l’Ontario. M. le juge A. Cons­
tantineau, Ottawa.

3° Situation juridique du français dans le Mani­
toba. M. le juge L.-A. Prudhomme, Saint-Boni­
face, Man.

4° Situation juridique du français dans la Saskat­
chewan. M. A. Turgeon, Régina, Sask.

* « Tout est douceur et vivacité dans le langage français. »
* (D’Olivet.)
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5° Situation juridique du français dans l’Alberta.
M. Alcidas Giroux, Edmonton, Alberta.

6° Situation juridique du français dans les Pro­
vinces Maritimes. M. le juge P.-A. Landry, Dor­
chester, N.-B.

7° État légal du français aux États-Unis. M. le 
juge Hugo-A. Dubuque, Fall-River, Ê.-U.

8° État légal du français en Louisiane. M, 
André Lafargue, Nouvelle-Orléans, Louisiane, 
Ê.-U.

9° Rapport sur l’enquête de l’Association catho­
lique de la jeunesse canadienne-française sur l’ob­
servation de la loi Lavergne. M. Tessier, vice- 
prés. de l’A. C. J. C., Montréal.

10° Du français dans nos lois. M. J.-E. Prince, 
Québec.

c) Sous-section philologique :

(Salle des Cours de théologie, Université Laval) 

Président : M. Alcée Fortier 
Secrétaire : M. J.-E. Plamondon 

Rapporteur : M. l’abbé Émile Chartier
1° Le français, troisième langue classique. Rév.

P. Théophile Hudon, S. J., Saint-Boniface, Man.
2° Caractères du parler populaire franço-cana- 

dien. M. Adjutor Rivard, Québec.
2a. La langue que nous parlons. R. P. T. 

Hudon, S. J., Saint-Boniface, Manitoba.
« Nulle part ailleurs on ne parle plus purement notre langue.

On ne remarque même ici aucun accent. »
(P. de Charlevoix, en 1744.)

************************



ï

— 70 —

3° Sources et caractères du parler populaire 
franco-acadien. L’hon. M. Pascal Poirier, Shé- 
diac, N.-B.

4° Sources et caractères du français parlé en 
Louisiane. M. le juge J.-A. Breaux, Nouvelle- 
Orléans, Ê.-U.

5° Les dialectes français dans le parler franco- 
acadien. M. James Geddes, jr., Boston, Ê.-U.

6° Les langues indigènes dans le parler franco- 
acadien. M. James Geddes, jr., Boston, Ê.-U.

7° Le français des gens instruits au Canada. 
Rév. P. V.-E. Breton,O. F. M., Montréal.—M. Rémi 
Tremblay, Ottawa.

8° L’anglicisme. M. Olivar Asselin, Montréal.
9° La francisation des mots anglais au Canada. 

M. Adjutor Rivard, Québec.
10° Sur quel point il importe davantage de faire 

porter les efforts pour la correction du parler fran­
çais au Canada : phonétique, lexicologie, morpho­
logie, ou syntaxe. M. l’abbé A. Aubert, Québec.

11° La réforme orthographique. M. Adjutor 
Rivard, Québec.

12° L’œuvre de la Société du Parler français 
au Canada. M. Adjutor Rivard, Québec.

13° Les noms géographiques dans Québec. M. 
Eugène Rouillard, Québec.

14° Les noms géographiques dans l’Ontario. 
M. L.-E.-O. Payment, Ottawa.

« Il existe plus de rapports qu’on ne croit—et des rapports 
plus étroits—entre la langue d’un peuple et son état sociaf. »

(L’abbé Vincent.)

************************
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15° Noms historiques de langue française au 
Nord-Ouest canadien. L’hon. M. L.-A. Prud- 
homme, Saint-Boniface.

16° Les noms géographiques dans les Provinces 
Maritimes. M. l’abbé François Bourgeois, Co­
cagne, Kent, N.-B.

17° Les noms géographiques en Louisiane. M. 
Edgar Grima, Nouvelle-Orléans, Ê.-U.

18° Les noms de rues. M. J.-B. Lagacé, Mon­
tréal.

19° La traduction des noms de lieux. M. 
Adjutor Rivard, Québec.

II

SECTION PÉDAGOGIQUE

*
mardi, 25 juin, à 2 heures — jeudi, 27 juin, à 

10 heures et 2 heures.

(Salle de l’Assemblée législative, Parlement)

Président. L’hon. M. P.-B. de la Bruère 
Secrétaire: M. C.-J. Magnan 

Rapporteurs : M. l’abbé P. Perrier et M. l'abbé
N. Degagné

1° L’enseignement du français dans Québec. 
Statistiques de l’enseignement primaire. M. C.-J. 
Magnan, Québec.

2° L 
Prograi 
primair 

3° L 
M. A.

4° L’ 
chewan. 
Canard,

5° L’. 
M. Juli 

6° L’< 
Écosse, 
chat, C.

7° L’c 
Prince-E 
I.-P.-E.

8° L’e 
canadien! 
dieux, F.

9° L’< 
et l’ensei 
Nouvelle- 

10° Le 
Rév. P. 
Man.

11° La 
Manitoba 
Man.

Dll
(De Wailly.)
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2° L'enseignement du français dans Québec. 
Programmes, méthodes, manuels de l’enseignement 
primaire. M. II. Nansot, Québec.

3° L’enseignement du français dans l’Ontario. 
M. A. Bélanger, Toronto.

4° L’enseignement du français dans la Saskat­
chewan. Rév. P. A.-F. Auclair, O. M. I„ Lac-au- 
Canard, Sask.

5° L’enseignement du français dans l’Alberta. 
M. Julien Leblanc, Edmonton, Alberta.

6° L’enseignement du français dans la Nouvelle- 
Écosse. M. l’abbé A.-E. Monbourquette, Ari- 
chat, C.-B., N.-Ê.

7° L’enseignement du français dans l’Ue-du- 
Prince-Edouard. M. Marin Gallant, Rustico, 
I.-P.-E.

8° L’enseignement du français dans les centres 
canadiens-français des États-Unis. M. L.-E. Ca- 
dieux, Boston, É.-U.

9° L’enseignement du français en Louisiane 
et l’enseignement bilingue. M. Alcée Fortier, 
Nouvelle-Orléans, Louisiane, É.-U.

10° Le français au Collège de Saint-Boniface. 
Rév. P. Adélard Dugré, S. J., St-Boniface, 
Man.

11° La question universitaire et le français au 
Manitoba. M. l'abbé A.-A. Guerrier, Winnipeg, 
Man.

« Qui français parle bien en français doit penser. »
(ZlDLER.)

************************
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12° Les formes dialectales du franco-canadien 
à l’école. M. l'abbé Camille Roy, Québec.

13° La correction du parler de la conservation 
à l’école. M. J.-P. Labarre, Montréal.

14° La correction du parler de la > versation 
au collège. Le Cercle du P. F. du Sém. de St- 
Hyacinthe.

15° La correction du parler de la conversation 
au couvent. Kév. Sr. Sainte-Lucie, des Sœurs 
de l’Assomption. Nicolet.—Rév. Sr Marie- 
Irène, des Sœurs de Sainte-Anne, Lachine.

16° Les cercles pour l’étude du parler français 
dans les collèges. M. l’abbé L.-A. Groulx, Val- 
leyBeld.

17° Les cercles pour l’étude de la langue fran­
çaise dans les couvents. Rév. Sr Marie-de- 
Lourdes, des Religieuses de Jésus-Marie, Sillery.

18° L’école et l’anglicisme. M. l'abbé V.-P. 
Jütras, Pontgravé.

19° Rôle de la lecture à haute voix et de la 
diction dans l’enseignement du français. M. Ad- 
jutor Rivard, Québec.

20° Les licences grammaticales modernes—Le 
français qu’il faut enseigner au Canada. M. l’abbé 
Desrosiers, Montréal.

21° L’enseignement du français par le latin. 
M. Gustave Zidler, Paris.

« Il serait, en vérité, extrêmement regrettable que la lan­
gue française, qui fut si longtemps l'unique expression de la 
religion, de la civilisation et du progrès dans ce pays, perdit 
jamais une partie de la considération et de la culture dont elle 
jouit au Canada. » (Mgr Bourne, 11 sept. 1910.)

*************************
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22° L’enseignement de l’histoire de la langue 
française à l'école primaire. M. Adjxttor Rivard, 
Québec.

23° L’enseignement de l’histoire de la langue 
française au collège. M. Adjvtor Rivard, 
Québec.

24° L’enseignement de l’histoire de la langue 
française au couvent. Rév. Sr Sainte-Anne-Marie, 
des Sœurs de la Congrégation, Montréal.

25° La première formation du goût littéraire à 
l’école. M. A.-B. Ch arbonneau, Montréal.

26° L'enseignement bilingue. M. l'abbé Ph. 
Perrier, Montréal.

27° L’enseignement bilingue dans les écoles de 
Québec. M. G.-E. Marquis, Québec.

23° L’enseignement bilingue dans les collèges et 
les couvents de la province de Québec. M. l’abbé 
J.-E. Laberge, Québec

29° L'enseignement bilingue, dans la province 
de Québec, spécialement dans les régions de popu­
lation mixte et voisines des États-Unis (diocèse de 
Sherbrooke). M. l’abbé Octave Martin, Sutton.

30° L’enseignement bilingue dans l’Ontario. 
Rév. P. C. Charlebois, O. M. I., Ottawa.

31° La mission de l’Université d’Ottawa dans 
la province d’Ontario. Rév. P. A. Normandin, 
O. M. I., Ottawa.

«Au delà des mers, les premiers colons du Canada y ont 
apporté et leurs descendants y ont conservé jusqu’à ce mo­
ment sans altération le parler propre à la langue d’oïl du Nord- 
Ouest. » (Jaubert.)

*** ************************
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32°, L’enseignement bilingue dans le Manitoba. 
M. Adrien Potvin, Saint-Boniface, Man.

33° L'enseignement bilingue dans la Saskatche­
wan. M. l’abbé P.-E. Myre, Sask.

34° L’enseignement bilingue dans l’Alberta.
35° L’enseignement bilingue dans le Nouveau- 

Brunswick. M. Charles Hébert, Dupuis, N.-B.
30° L’enseignement bilingue dans la Nouvelle- 

Écosse. M. Alphonse Benoit, Truro, N.-Ê.
37° L’enseignement bilingue dans l’Ile-du-Prince- 

Édouard. M. l'abbé Joseph Gallant, Charlotte­
town, I.-P.-E.

38° L’enseignement bilingue aux États-Unis. 
M. J.-L.-K. Laelamme, Montréal.

I 39° Les bibliothèques scolaires dans les collèges. 
Rév. P. Hermas Lalande, S. J„ Montréal.

40° Les bibliothèques scolaires dans les couvents. 
Rév. Sr Saint-Thomas-d’Aquin, de la Congréga­
tion du Bon Pasteur, Québec.

41° Les bibliothèques scolaires dans les écoles. 
M. Nérée Tremblay, Québec.

42° Le français au Royaume du Saguenay. La 
voix d'une écolière. Mlle Jeannette XXX, de 
l’École Normale de Chicoutimi.

« Dieu fit !e français si doux et aimable principalement à 
l'honneur et louange de lui-môme. »

(L'auteur de Manière de Language, 1396.)

************************
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III

SECTION LITTÉRAIRE

*
MARDI, 25 JOIN, À 2 HEURES---JEUDI, 27 JUIN, À

10 HEURES ET 2 HEURES

(Salle du Conseil Législatif, Parlement)

Président : L’hon. M. L.-A. Prudhomme 
Secrétaire: M. J.-B. Lagacé 

Rapporteur : M. l’abbé Camille Roy

10 Dans quelle mesure et par quels moyens il 
convient tie conserver à la littérature canadienne- 
française un caractère national. M. R. Du Roure, 
Montréal.

2° Les formes dialectales dans la littérature 
canadienne-française. M. Adjutor Rivard, Qué­
bec.

3° L’éducation littéraire du peuple. M. l'abbé 
J.-M. Melançon, Montréal.

4° Les lettres françaises et nos collèges. M. 
l’abbé W. Lebon, Ste-Anne-de-la-Pocatière.

5° Les lettres françaises et nos couvents. Lei 
Ursulines de Québec.

6° Les lettres françaises et l’Université. M. l’abbé 
Élie Auclair, Montréal.

« La langue disparue, adieu la nationalité ! »
(Benjamin Sülte.)

***********************
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7° Les femmes et les lettres françaises au Canada. 
Mme H.-D. Saint-Jacques, Saint-Hyacinthe.

8° La critique littéraire au Canada. M. l’abbé 
Émile Chartier, Saint-Hyacinthe.

9° Part qu’il convient de faire aux auteurs 
canadiens-français dans l'enseignement de l’his­
toire de la littérature. M. l’abbé Camille Roy, 
Québec.

10° Les droits d’auteur au Canada. M. Louvi- 
gny de Montiqny, Ottawa.

11° La lutte contre la pornographie. Rév. P. A. 
Guillot, C. SS. R., Montréal.

12° La presse et les lettres françaises au Canada. 
M. Aegidius Fauteux, Montréal.

13° La presse et les lettres canadiennes-fran­
çaises aux États-Unis. Rév. P. H. Be au dé, O. P., 
Ottawa.

14° La presse et les lettres françaises en Louisia­
ne. M. Êdouard-J. Fortier, Nouvelle-Orléans,Ê.-I .

15° La littérature française au Nord-Ouest. L’hon. 
M. L.-A. Prudhomme, Saint-Boniface, Manitoba.

16e La section française de la Société Royale du 
Canada. M. J.-E. Roy, Ottawa.

17° La Société du Parler français au Canada. 
M. Adjutor Rivard, Québec.

18° L’Institut canadien de Québec. M. Ferdi­
nand Roy, Québec.

19° L’École littéraire de Montréal. M. Léon 
Lorrain, Montréal.

« La langue est le bien le plus essentiellement propre du 
peuple, t (Bluntschli.)
************************
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20° L’Institut canadien-français d'Ottawa. M. 
C.-A. Séguin, Ottawa.

21° La Société historique franco-américaine. 
M. J.-A. Favreau, Boston, Ê.-U.

22° L’Athénée louisianais. M. Büssière Rouen, 
Nouvelle-Orléans, Ê.-U.

23° L’Institut canadien de Lévis. M. P.-G. 
Roy, Lévis.

24° L’Union catholique de Montréal. M. Leon 
Trépanier, Montréal.

25° La Société de Géographie de Québec, M 
Eugène Rouillard, Québec.

SECTION DE LA PROPAGANDE 
i

MARDI, 25 JUIN, À 2 HEURES----JEUDI, 27 JUIN, À
10 HEURES ET 2 HEURES 

Sous-section A (les associations)
(Salle des Promotions, Université Laval) 
Président : L’hon. M. R. Dandurand 

Secrétaire : M. P.-G. Roy 
Rapporteur : M. l’abbé Élie Auclair 

1 “ La langue française et les associations dans 
la province de Québec. M. J.-B. Lag acé, Montréal, 

lo Les Sociétés Saint-Jean-Baptiste.
2° La langue française et les associations fémi 

nines. Mme M. Gérin-Lajoie. Montréal.

« L ennemi du français au Canada n’est ni le patois, ni
l archaïsme, mais l’anglais. » (Oscar UNN.)



— SI­

S’’ La langue française et les associations dans 
l'Ontario. M. C.-A. Latour, Ottawa.

4° La langue française dans nos sociétés natio­
nales au Manitoba. M. L.-A. Delorme, Winnipeg.

5° La langue française et les associations dans 
les Provinces Maritimes. M. l’abbé Ph.-L. Béli­
veau, Grande Digue, N.-B.

6° La langue française et la Société L'Assomp­
tion. M. F.-J. Robidoux.

7° La langue française et les associations aux 
États-Unis. M. J.-H. Guillet, Lowell, Ê.-U.

8° La langue française et les associations en 
Louisiane. M. Albert Breton, Nouvelle-Or­
léans, Louisiane, E.-U.

9° La langue française et l'Association canadien- 
ne-française d’éducation d’Ontario. L’hon. M.
N.-A. Belcourt, Ottawa.

10° La langue française et l’Association catho­
lique de la jeunesse canadienne-française. M. 
Arthur Saint-Pierre, Montréal.

11° La langue française et l’Association catho­
lique de la jeunesse canadienne-française dans 
l’Ontario. M. Esdras Terrien, Ottawa.

lia. La langue française et la Canadienne, de 
Paris. M. Georges Bellerive, secrétaire à Qué­
bec.

12° La langue française et la Société des Arti­
sans canadiens-français. M. J.-V. Desaulniers, 
Montréal.

« J'ai remarqué que les paysans canadiens parlent très 
bien le français, e (Montcalm, en 1756.)

T************************
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13° La langue française et l’Union Saint-Joseph 
du Canada. M. Charles Leclerc, secrétaire 
général, Ottawa.

14° La langue française et l’Alliance nationale. 
M. L.-A. Lavallée, président général, Montréal.

15° La langue française et l’Union Saint-Jean- 
Baptiste d’Amérique. M. Henri-T. Ledoux, pré­
sident général, Nashua, É.-U.

16° La langue française et l’Association canado- 
américaine. M. A.-A.-E. Brien, président général, 
Manchester, É.-U.

17° La langue française et l'Assomption, société 
de secours mutuelle. Rémi Benoit, 1er directeur 
général, Truro, N.-Ê.

18° La langue française et l’Association nationale 
Champlain. L’hon. M. P.-A. Choquette, Québec.

18a. La langue française et l’Union Saint-Pierre. 
M. Oscar Lavallée, Montréal.

186. La langue française et les Forestiers franco- 
américains. M. le docteur G.-T. Lamarche, Spring- 
field, E.-U.
6) Sous-section B (la famille et les relations sociales, 

la presse, etc.) :
(Salle de lecture, Université Laval)
Président : M. Eug. Rouillard 
Secrétaire : M. Amédée Denault 
Rapporteur : M. Adjutor Roy

19° La langue française et l’exercice du culte 
catholique dans l’Ontario. M. l’abbé L.-A. Beau­
doin, Walkerville, Ont.

« Qu’on n’aborde l’anglais qu’après avoir appris le fran­
çais. » (Benjamin Sulte.)

************************
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20° Le foyer, gardien de la langue française. 
Mme W.-A. Huguenin (Madeleine), Montréal.

21 ° Le français dans les relations sociales. Mme 
R. Dandurand, Montréal.

22° Le français dans la famille, dans la province 
de Québec. M. le docteur A. Rousseau, Québec.

23° Le français dans la famille, dans l'Ouest 
canadien. M. l’abbé J.-H. Prudhomme, Saint- 
Bonifaee, Man.

24° Le français dans les relations sociales, dans 
l’Ouest canadien. M. le docteur F. Lachance, 
Saint-Boniface, Man.

25° Le français dans la famille et dans les rela­
tions sociales, dans le Nouveau-Brunswick. M. le 
docteur A. Sormany, Shédiac, N.-B.

26° Le français dans la famille et dans les rela­
tions sociales dans la Nouvelle-Écosse.— Observa­
tions sur la conservation de la langue française. 
M. Rémi Benoit, Truro, N.-Ê.

27° Le français dans la famille et dans les rela­
tions sociales, aux États-Unis, M. le docteur 
Armand Bédard, Lynn, É.-U. — R. P. M.-J. 
M arsile, C. S. V.

28° Le français dans la famille et dans les rela­
tions sociales en Louisiane. Mme Aimée Beu- 
gnot, Nouvelle-Orléans, Louisiane, É.-U.

29° Le français et la presse, dans la province de 
Québec. M. Omer Héroux, Montréal.

« C’est par les soins de l’Université Laval et par son influ­
ence que la langue française s’est conservée au Canada dans 
sa pureté primitive, ainsi que le culte assidu de nos bons 
auteurs. » (M.-A. Lkfaivre.)

V************************



30° Le français et la presse, dans l’Ontario. M. 
Albert Carl, Ottawa.

31° Le français et la presse, au Manitoba. M. 
Noel Bernier, Saint-Boniface, Man.

32° Le français et la presse, dans les Provinces 
Maritimes. M. J.-O. Gallant, Moncton, N.-B.

33° Le français et la presse, aux Etats-Unis. 
M. David-E. Lavigne, Woonsocket, É.-U.

33a. La presse française et la survivance de la 
langue française aux États-Unis. M. J.-G. Le- 
Boüthiller, Manchester, Ê.-U.

34° Le français et la presse, en Louisiane.
35° La lutte contre l’anglicisme. M. E. Fabre- 

Surveyer, Montréal.

e) Sous-section C (les services publics, le commerce 
et l’industrie, les arts et les sciences ) :

(Amphithéâtre, Université Laval)

Président : M. Armand Bédard 
Secrétaire : M. l’abbé Cyrille Gagnon 

Rapporteur : M. Hector Bemier

36° Le français dans les services publics, dans la 
province de Québec. M. Olivar Asselin, Mon­
tréal.

37° Le français dans les services publics, dans 
l’Ontario. M. A.-W. Guertin, Ottawa.

« On remarque que les Canadiens parlent le français le * 
plus pur, sans le moindre accent. »

(Thomas Jkffehys, en 1761.) Y

************************
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38° Le français dans les services publics, le com­
merce et l’industrie, dans l’Ouest canadien. M. le 
docteur Fortunat Lachance, Saint-Boniface, 
Man.

39° Le français dans les services publics, dans les 
Provinces Maritimes. L’hon. M. D.-V. Landry, 
Bouctouche, N.-B.

40° Le français dans les services publics, aux 
États-Unis. M. J.-A. Favreau, Boston, É.-U.

41° Le français dans les services publics, en 
Louisiane. M. André Lafargue, Nouvelle-Or­
léans, Louisiane, É.-U.

42° Le français dans le commerce et l’industrie, 
dans la province de Québec. M. P.-J. Paradis, 
Québec. (

43° Le français dans le commerce et l’industrie, 
dans l’Ontario. M. Jules Tremblay, Ottawa.

44° Le français dans le commerce et l’industrie, 
dans les Provinces Maritimes. M. Henri-P. 
Leblanc, Moncton, N.-B.

45° Le français dans le commerce et l’industrie, 
aux États-Unis. M. J.-A. Favreau, Boston, 
Ê.-U.

46° Le français dans le commerce et l’industrie, 
en Louisiane. M. Albert Breton, Nouvelle-Or­
léans, Louisiane, É.-U.

47° Le français dans les annonces du commerce 
et de l’industrie. M. Nazaire Le Vasseur, Qué­
bec.

« Connaître bi< sa langue, c’est se découvrir des ancêtres 
dans tous ceux qui s’en servirent le mieux. »

(Maurice Donnât.)

************************



— 87 —

47a. De l’encouragement à donner aux entre­
prises industrielles canadiennes-françaises. M. 
Ernest Roy, Québec.

48° La terminologie franco-canadienne dans les 
sciences naturelles. M. l’abbé V.-A. Huard, 
Québec.

49° Le français et la terminologie technique des 
sciences physiques au Canada. M. l’abbé Henri 
Simard, Québec.

50° Le français et les termes de médecine au 
Canada. M. le docteur Jules Dorion, Québec.

51° Le français et la terminologie technique des 
ouvrages féminins. Mlle Georgina Lefaivre 
(Ginevra), Québec.

52° Le français et la terminologie technique de 
l’industrie agricole au Canada. M. J.-C. Chap aïs, 
St-Denis.

53° Le français et les termes de marine au 
Canada. M. le docteur P.-C. Dagneau, Québec.

54° Le français et la terminologie des sports au 
Canada. Le Cercle du Parler français du
SÉMINAIRE DE SAINT-HYACINTHE.

i Si notre langage est rest* français, s’il n’a pas dégéné -é 
en jargon, nous pouvons en rendre grâce au clergé, qui a cor- 
servé fa langue philosophique, et aux classes agricoles, qui 
ont conservé la langue familière, s (J.-P. Tardivel.)

•3P
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PROGRAMME DES FÊTES, EXCUR­
SIONS ET MANIFESTATIONS

*

EXCURSION A SAINT-JOACHIM

MERCREDI, 20 JUIN

Les Congressistes pourront prendre part à cette 
excursion, moyennant une contribution de $1.25.

On devra se procurer des billets au Secrétariat, 
3e Bureau (Université Laval, salle d'entrée), où 
ils seront en vente dès l’ouverture du Congrès. 
Ceux qui désirent faire cette excursion sont instam­
ment priés de s'inscrire et de prendre leurs billets 
dès lundi, 21 juin, ou au plus tard mardi matin.

Départ le mercredi matin, 26 juin, à 10 heures, 
de la gare du chemin de fer Québec-Montmorency- 
et-Charlevoix, par train spécial.

Arrivée à St-Joachim, à la Pelite-Ferme, vers 11 
heures.

Lunch, sous les bois, au Petit-Cap, à 1 heure.
Départ de la Petite-Ferme, à 3 heures.
Arrêt d’une demi-heure à Sainte-Anne-de-Beau- 

pré.
Arrivée à Québec vers 5 heures du soir.
« I.a langue française est un pals vaste, où il y a toujours 

quelque chose rie nouveau à découvrir, et une mine riche, 
qu’on ne peut trop creuser. » (Le P. Bochoubs.)
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CONCERT

*

JEUDI, 27 JUIN, À 8 HEURES DU SOIR

Ce concert, organisé par la Société Symphonique 
de Québec, sera donné à la Salle des Exercices 
militaires, Grande-Allée.

Prix des places : $1.50, $1.00, $0.75, et $0.50.
Des billets seront en vente aux bureaux du Secré­

tariat.
I

i « On peut être un homme du monde accompli, au XXe 
T siècle, sans savoir l’anglais et l’allemand ; on ne peut pas 
Hff l’être sans savoir le français. » (J. Novicow.)
*
************************



— 91 —

DÉJEUNER

*

SAMEDI, 29 JUIN, À 1 HEURE 

AU CHATEAU FRONTENAC *
*

Les Congressistes seuls pourront être admis au 
déjeuner du 29 juin. Ceux qui désirent y prendre * 
part devront acheter leurs cartes aussitôt que * 
possible, car, la salle du banquet ne pouvant con- Ÿ 
tenir qu’un certain nombre de convives, le nombre 
des cartes en vente devra nécessairement être ^

*limité.
Prix du billet : $5.00.
Les billets seront en vente aux bureaux du Secré­

tariat seulement.

*

« Étudier notre langue, s’y perfectionner, devenir habile à 
toutes ses nuances, c’est entrer en communion avec l'Ame fran- î(R. Doumic.)çaisc. »

************************
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MESSE SOLENNELLE

tj? DIMANCHE, 30 JUIN, À 10 HEURES DU MATIN

$
4? Le jour de la clôture du Congrès, le dimanche, 
"F 30 juin, une messe solennelle sera célébrée, à la Basi- 
£ lique.
•jfp Le messe sera célébrée par Monseigneur Ma- 
îjf thieu, évêque de Ilégina.
V Sermon par Monseigneur Guertin, évêque de 

Manchester.

: ? 1 r 
1 : 
* 
: ? 
1 :

« I.a langue est devenue à notre époque le symbole le plus 
T tangible de la nationalité.» (Albert Dauzat.)
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MANIFESTATION AUX MONUMENTS

DIMANCHE, 30 JUIN

Manifestation populaire organisée par l’Asso­
ciation catholique de la Jeunesse canadienne-fran- 
çaise avec le concours des Zouaves canadiens, des 
Gardes indépendantes canadiennes-françaises du 
Canada et des États-Unis, et des Sociétés na­
tionales.

Le cortège se formera au Monument de Mgr 
de Laval, à 1 heure, et se rendra au Monument de 
Champlain, en passant par la rue Du Fort ; puis, 
au Monument de Montcalm, par la rue St-Louis 
et la Grande-Allée ; et de là au Monument des 
Hraves, par la Grande-Allée, les rues Lachevrotière, 
des Zouaves, St-Jean, et le chemin Ste-Foy.

Pendant le défilé, musiques militaires et chants 
populaires canadiens.

A chaque monument, dépôt de couronnes, etc.
Au Monument des Braves, discours, salut aux 

héros, grande manifestation patriotique.
Les membres de l’Association catholique de la 

Jeunesse canadienne-française, de l’association 
des Zouaves canadiens, des Gardes indépendan­
tes, des sociétés nationales et autres, etc., for­
meront le cortège ; les Congressistes sont invités 
à se joindre à eux.

« Les Canadiens d’aujourd’hui ont conservé avec une pureté 
véritablement surprenante la langue que leurs pères leur 
avaient léguée.» (George Démanché.)

************************

$



EXCURSION AU SAGUENAY

(après le congrès)
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*

Départ de Québec (quai de la Compagnie de 
Navigation Richelieu-et-Ontario), le lundi, 1er 
juillet, à 10 heures du matin. Arrêt à Tadoussac, 
à Chicoutimi, etc. Retour à Québec le mercredi 
matin.

Le voyage se fera par bateau de la Compagnie 
R. et O., spécialement réservé aux Congressistes.

Ceux qui désirent faire cette excursion devront 
retenir leurs places et acheter leurs billets au 
Secrétariat. Le nombre des places est limité.

Prix (comprenant transport, ehambre et repas à 
bord) : $10.50 et plus suivant la situation et la 
grandeur des chambres.

*

<t Le maintien du catholicisme semble être la principale 
condition de la persistance de notre race et de notre langue
au Dominion. • (Siegfried.)*

************************
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